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Fragments d’âme, éclats de vie, murmures de lumière.
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✧✧✧✧✧✧✧

 

Ce livre est un éclat de silence.
Une main tendue, un reflet de l’âme.
Un chemin doux vers ce que l’on est.
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✧ ✧ ✧ ✧ ✧ ✧ ✧

 

 

✧ Ce livre aborde des thèmes sensibles — blessures intérieures, résilience, renaissance.
Il s’adresse à un lectorat averti, à partir de 16 ans.

Ces pages ne cherchent pas à choquer, mais à éclairer.
À travers les ombres, elles parlent de guérison. ✧

 

 

✧ ✧ ✧ ✧ ✧ ✧ ✧

 

 


 

 

 

 

 

 

 

 

 

✧ ✧ ✧ ✧ ✧ ✧ ✧
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✧ ✧ ✧ ✧ ✧ ✧ ✧

 


 

Ce livre est un éclat. 

Une respiration.

Un appel intérieur à se retrouver

 

Introduction

 

 

Dans le silence feutré d’une mémoire fragile,
je tisse les contours d’un chemin singulier -
un sentier de lumière douce, d’ombres apaisées,
où chaque mot est une goutte d’âme offerte,
et chaque couleur, un souffle d’espérance.
 

Ce récit n’est pas seulement un souvenir,
mais un appel à la rencontre profonde,
un pas vers la guérison qui s’éveille en chacun de nous.
 

On peut traverser les tempêtes sans perdre l’éclat dans les yeux.
On peut vouloir disparaître, et pourtant sourire au lever du jour.
On peut être mille fois brisé, et rester vivant au fond du cœur.
 

Je suis née là où l’amour s’est retiré,
dans un silence où les blessures ne se disent pas.
J’ai appris à cacher mes larmes dans les plis invisibles de l’âme,
à cultiver, dans la solitude, un jardin secret de paix.
 

Et toujours, une voix intérieure murmurait :

 

 

 

 

 

« ** La boue, un jour, peut devenir or. ** »
 

 


Je me suis promise, 

silencieusement, 

de trouver la lumière,
de comprendre, 

de guérir, 

et d’offrir ce don à d’autres cœurs blessés.

 

J’ai cherché, marché, pleuré, médité.

 

J’ai rencontré des voix, des philosophies, des présences.
Puis un jour, une voix simple, sur YouTube, a touché mon âme,
me révélant un chemin libre, sensible, vibrant, unique.

 

Mais le vrai voyage, celui du cœur, allait commencer,
car aucune doctrine ne peut enfermer l’être libre que nous sommes.
 

 

Je t’invite à me suivre, pas à pas,
dans ce sentier de lumière tissé de patience et de vérité.







 

 

Note d’intention

 

 

 

Ce que vous tenez entre vos mains est plus qu’un récit.
C’est une offrande d’âme,

un voyage à la fois fragile et puissant,
une traversée intime qui éclaire les zones d’ombre de l’existence.
 

Je ne vous livre pas seulement des souvenirs,
mais des instants suspendus

où la lumière perce le silence.

 

Ce livre est une invitation

à l’écoute profonde,
à la rencontre sincère avec soi-même,
à la reconnaissance que,

même blessée,

l’âme peut s’élever.

 


Présentation

 

 

C’est ici que je dépose, fragile et précieuse, une mémoire intime.
 

 

Un murmure de lumière, au cœur d’un passé parfois sombre.
Chaque mot, chaque couleur invite à un voyage intérieur,
dans ces replis secrets où se cachent la douceur… 

et la guérison.
 

Ce n’est pas qu’une histoire à lire,
mais une rencontre avec soi-même.
Une main tendue à ceux qui cherchent à rallumer leur propre flamme.
 

Ce livre n’est pas un roman.
Il se lit par fragments, au rythme du cœur.
Quatre chapitres jalonnent le chemin pour ceux qui souhaitent une lecture fluide.
Mais chaque texte peut aussi se goûter seul, comme un éclat suspendu.
Laissez-vous porter.
 

Je partage ici des éclats de résilience,
des fragments d’âme relevée,
tissés de douceur, d’espoir… 

et d’acceptation.

 


 

 

Avant de lire…

 

 

Avant d’ouvrir ce livre, respire.

 

Prends une pause, même brève.

 

Laisse tes pensées se déposer… et ton cœur s’ouvrir.

 

Ce n’est pas une histoire linéaire.

C’est plutôt comme un fil de lumière entre l’ombre et la guérison.

Un espace pour se retrouver. Un souffle pour se souvenir.

Un refuge pour pleurer, sourire… ou simplement sentir.

 

Lis à ton rythme.

Saute des pages, reviens en arrière, ou ouvre au hasard.

Tu ne peux pas te perdre ici. Tu es chez toi.

 


 

Repères pour ton voyage

 

 

Ce livre est découpé en quatre grandes parties,

comme autant d’étapes sur un chemin intérieur.

Mais tu n’es pas obligé(e) de suivre l’ordre proposé.

 

Tu peux aussi lire un texte seul, comme on lirait un poème, ou une lettre.

 

Tu rencontreras parfois des silences entre les textes.

Ce sont des respirations. Des seuils à franchir. Des espaces pour toi.

 

Et si certaines pages éveillent des souvenirs ou des émotions profondes,

prends le temps. Reviens plus tard. Ou laisse-toi porter.

 

Ce livre t’accompagne. Il ne te presse pas.

 


 

 

Comment lire ce livre ?

 

 

 

Ce livre se lit comme un murmure.
Un pas après l’autre, un souffle à la fois.

 

Il n’y a pas de règle, pas de chronologie obligatoire.

 

Laisse ton cœur choisir la page,
ton regard s’arrêter là où ça résonne.

 

Certaines histoires viendront toucher des parts de toi oubliées, 

d’autres passeront comme une brise. 

 

C’est parfait ainsi.

 

Chaque épisode se termine souvent par une question ouverte.
Elle est là pour toi, comme un espace à remplir,
un miroir posé doucement…

 

pour y déposer un bout de ton histoire.

 

 

 

 

Lis, relis, referme, reviens.
Ce livre n’est pas un couloir.
 

C’est un jardin d’échos,
où chacun marche à son rythme.

 


 

 

 

 

 

 

 

 

 

✧ Chapitre I ✧

 

 

 

 

 

Dans l’ombre de l’enfance

 

 

 

 

 

 

Là où les premières blessures murmurent.

 

Là où le silence a appris à se taire.

 

 

 

 

 


Là où brûle une flamme que rien n’éteint

 

 

Parce qu’on peut naître dans le rejet… et devenir lumière

 

 

 

Je suis arrivée dans un monde qui ne m’attendait pas.
Rien n’était prêt, ni les bras, ni les cœurs.
Juste une lumière en moi… pour tenir debout malgré tout

 

Il n’y avait pas de place pour moi.
Je l’ai compris très tôt, sans qu’on me le dise.
Je suis née dans un monde fermé,
où les bras ne s’ouvraient que pour les autres.

 

J’aurais pu m’éteindre.
Me fondre dans le silence,
devenir une ombre docile.

 

Mais au fond, quelque chose brûlait.
Une flamme minuscule.
Infime, mais tenace.
Une lumière qui refusait de s’éteindre,
même dans le noir.

 

Cette flamme ne réclamait rien.
Elle voulait juste vivre.
Juste exister.

 

Et c’est elle qui m’a portée.
Dans les nuits trop longues,
dans les mots trop durs,
dans les silences trop lourds.

 

Cette lumière, c’était moi,
mais je ne le savais pas encore.

 

Aujourd’hui, je regarde cette enfant que j’étais.
Et je la remercie.








D’avoir tenu,

d’avoir avancé,
d’avoir cru qu’au bout,

il y aurait autre chose que le rejet.

 

Et oui… il y avait moi.

 

 

 

 

✦ Y a-t-il en toi une flamme que personne n’a su voir,
mais que tu n’as jamais laissée s’éteindre ?

 


Ce que le corps savait, bien avant les mots

 

 

Les murmures d’âme qu’aucun silence ne peut effacer

 

Les blessures muettes parlent plus fort que les cris

Le corps, lui, ne ment jamais

 

 

 

Il y a des souvenirs qui ne viennent pas en phrases.
Ils surgissent dans les cauchemars,
les gestes qu’on ne comprend pas,
les silences figés dans le ventre.

 

Longtemps, j’ai cru que ce n’était rien.
Parce que tout le monde semblait faire comme si.

 

Mais ce n’était pas rien.
Ce n’était pas un malaise d’enfant timide.
C’était une intrusion.
Un brouillage de l’âme.

 

Et pire encore : un encouragement à y retourner.

 

Ma mère voulait que je sois proche de cet oncle.
Elle insistait.
Et quand j’ai osé lui dire que je ne voulais pas…
elle a feint de ne pas entendre.

 

Alors j’ai cru que c’était moi, le problème.
Encore.
Toujours.

 

Mais le corps, lui, n’a jamais oublié.
Il savait.







Et plus tard, j’ai compris.
Ce n’était pas que lui.
C’était le silence collectif.
Une tante savait. Elle protégeait sa fille.
Mais elle ne disait rien.

 

Et le plus terrible, 

 

c’est que cet homme a été invité chez nous.
Trois ans.
Sa chambre à côté de la mienne.

 

J’avais neuf ans.
Il est parti quand j’en avais douze.

 

Alors je suis partie, moi aussi.
Pas physiquement. Mais intérieurement.

 

Je m’asseyais dans l’herbe, longtemps.
Je parlais à la terre, aux insectes,
à la lumière entre les feuilles

 

Et puis un visage est apparu dans mes dessins.
Encore et encore. Toujours le même.

 

Calme. Aimant. Présent.
Quelqu’un a dit : « C’est Jésus. »
Je ne le connaissais pas.
Mais je savais : 

ce regard-là m’aimait.
Il me voyait.

 

Plus tard, ma mère m’a interdit de dessiner.
Mais ce visage est resté en moi.

 

Comme une lumière silencieuse
qui veille sans bruit.

 

 


✦ Quels secrets ton âme murmure-t-elle, 

quand le monde détourne les yeux ?
 

✦ Où trouves-tu refuge quand la peur serre ton souffle ?
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